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Stanford -sur-ecran
Cinq mille etudiants suivent les cours et preparent en ligne les diplomes de la prestigieuse

universite californienne, oil qu'ils soient dans Ie monde.

New York, correspondance

Domingo Guerra, 29 ans,
designer de robots dans la
Silicon Valley travaille 45 a

50 heures par semaine. Et il voyage
beaucoup. Le jeune salarie de la
societe Brocade Communications

desire pourtant poursuivre ses
etudes. ((Par les temps qui courent,

dit-il, je considere cela comme un

pl.us.» IIa donc continue son MBAen
ingenierie mecanique au Stanford
Center for Professional Develop­
ment (SCPO),en classe sur Ie campus

et... en ligne. Le SCPO propose en
effet 250 cours sur la Toile, sur des

sujets allant de !'intelligence artifi­
cielle a l'ingenierie financiere, en
passant par les nanosciences.
Cette education hybride, si l'on en
croit Andy Di Paolo, Ie directeur du
SCPO, est de plus en plus banale.
Cinq mille des 8 000 etudiants ins­

crits chaque annee dans son centre
utilisent les cours virtuels offerts par
Stanford. Le SCPOa toujours ete tres

proche des entreprises de la Silicon
Valley, Hewlett Packard, Google,
Yahoo, Intel... et de ses ingenieurs,

managers, cadres a la vie profes­
sionnelle et familiale bien remplie.

(([Isne peuvent pas toujours venir en

personne sur Ie campus, explique
Andy Di Paolo. Nous avons done deci­

de damener Stanford chez eux. »

Domingo Guerra a pu ainsi, durant
trois ans, suivre deux cours par

semaine et poursuivre son travail a

plein temps. ((J'habitais i1 Santa Clara,
jetais i1 20 minutes de lecole, dit-il.
Quand javais Ie temps, jassistais aux

cours. » Mais lorsque son travail se
revelait trop prenant, ou quand il
voyageait pour son entreprise en
Coree du Sud, Domingo Guerra se
refugiait sur Ie Net Et quand Iebesoin
de poser une question se faisait sen­
tir, il envoyait des courriers electro­
niques au professeur.

((Mieux encore, assure Andy Di Paolo,
eleves et assistant travaillent souvent

i1 distance avec dautres etudiants,

dans differentes parties du mdnde. »

C'est ainsi que Domingo Guerra a
planche sur un projet pour Iegroupe
Siemens en conference video. Lui­

me me eta it en Coree du Sud, un de
ses amis a Lockheed Martin, en Cali­

fornie, et les ingenieurs de Siemens

L'objectif est d'offrir
une formation
« au et quand
les etudiants
en ant besoin »

leur donnaient la replique en Suede.

On peut aussi passer ses examens
sur la Toile. Le candid at presente a
l'universite un (( facilitateur », col­

legue de travail ou etudiant, qui
joue les surveillants pour la faculte.
Ce facilitateur contrale la duree de

l'examen et renvoie la copie a

l'universite par fax ou Internet.
Cet enseignement virtuel que Ie

SCPO pratique de puis douze ans a
pour objectif d'offrir une formation
professionnelle (( ou et quand les
etudiants en ont besoin ». (( ['est ce

que /'industrie nous rec1ame ; nous

devons etre plus j1exibles », assure
Andy Di Paolo. II permet en plus
d'etendre !'influence de l'universite
bien au-dela des Etats-Unis. ((Des

centaines de milliers de gens consul­

tent nos cours en ligne », se flatte
Andy Di Paolo, persuade de faire par­
tie d'un mouvement de fond virtuel.

De fait, les pionniers de Stanford,
l'universite de Phoenix, l'universite

et I'Institut de technologie du Mas­
sachussets (MIT)ont ete rejoints ces

dernieres annees par de nombreuses
universites. Aujourd'hui, john Flores,
Ie directeur de l'US Distance Lear­

ning Association recense 2,250 mil­
lions d'etudiants americains, utilisa­
teurs a un moment ou a un autre de

l'enseignement sur la Toile.
((La majorite de ces etudiants sont
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plus ages, Usont au moins 25 ans »,

souligne john Flores. Un eleve matu­
re qui a deja travaille en entreprise se
revele ((plus discipline, plus motive,

plus concentre sur ses etudes en

ligne », assure Andy Di Paolo. Meme
si l'ecart entre jeunes et vieux etu­

diants ne devrait pas durer trop long­
temps. ((Les jeunes sont habitues iI

cette technologie, dit john Flores. Ce

sont des natifs de ['erenumerique.)1
Les cours en ligne leur paraissent

done de plus en plus evidents.
Les professionnels de l'enseigne­
ment a distance essaient de mainte­
nir leur avance en offrant des outils

toujours plus sou pies telles des

applications sur Web 2.0 et des cours
sur telephone portable. john Flores
a me me vu arriver sur Ie march!!

une entreprise, Synaptics, qui pro­

pose des classes adaptees au style de
chaque eleve. But du jeu : realiser un
melange d'etudes de cas, lectures
et echanges interactif pour coller
au mieux a la personnalite de
l'etudiant.

Caroline Talbot
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